
Chers membres,  
 
A la suite de la réunion qui s’est 
tenue en mars dernier en Guinée 
Bissau, le Secrétariat de l’ACA a 
réellement fait un pas en avant en 
se dotant d’un bureau central 
effectif. Présentement, le bureau 
est pris en charge par le Centre 
Ouest-Africain pour le Commerce 
(WATH). En collaboration avec 
TechnoServe (Marco Iannone) et la 
participation des membres actifs 
tels que Olam, il s’est attelé à 

construire des bases solides et a 
prévoir des activités nouvelles pour 
les membres de l’Alliance. Dans ce 
bulletin nous vous informerons des 
dernières nouvelles de l’ACA et des 
activités à venir dans le domaine du 
cajou. Avez-vous des commentaires 
ou d’autres sujets que vous aimeriez 
inclure dans ce bulletin? Vos réactions 
seront les bienvenues. Veuillez me les 
envoyer par email.   
 
Cilia de Cock.                      
Secrétaire chargée de la Coordination. 

Etape dans l’évolution de l’ACA 

Exportation des cajous non transformés en Guinée Bissau 

Les noix de cajou représentent 70% 

des exportations de ce pays. Selon 

Mama Samba Embalo, Président de 

l’Association Nationale des 

Agriculteurs (ANAG), près de 1 

million d’agriculteurs produisent 

entre 100.000 et 120.000 tonnes de 

cajous par an. La haute qualité des 

cajous en provenance de Guinée 

Bissau est bien connue: ils ont un 

ratio KOR (Kernel output ratio) de 

52 a 54. Cependant, le secteur du 

cajou fait face à des défis. Le 

transport en est un: le port doit être 

approfondi; son chenal marque 

par des balises, les infrastructures 

et les hangars rénovés. Un autre 

défi est la compétitivité 

insuffisante pour les cajous de 

Guinée Bissau. Beaucoup 

d’acheteurs ne se sont pas revenus 

cette année pour se fournir en 

cajous. L’année dernière, une 

grande quantité de cajous n’a pu 

être séchée convenablement et a 

moisi à l’arrivée chez les 

acheteurs. En outre, le prix du 

cajou a diminué de 20% à 

l’échelle mondiale en 2006. 

Pendant que la production 

augmentait (la Côte d’Ivoire a 

doublé sa production durant ces  

dernières années) 

la demande a 

diminue. Cela a 

influence la 

demande et le 

prix des noix.  

Les taxes gouvernementales ont 

également réduit les prix pour 

l’exploitant. Aujourd’hui les 

agriculteurs vendent leurs cajous 

non transformés entre 0,20 et 0,30 

dollars par kg alors que l’année 

dernière ils recevaient à peu près 

0,50 dollars par kg. En vue de 

l’importance du secteur du cajou en 

Guinée Bissau et des défis 

multiples et complexes qu’il 

rencontre, il est urgent d’engager 

une réflexion commune entre les 

différents intervenants. L’ACA 

s’engage à y participer activement 

et à faciliter le déroulement. 

Chargement de 

cajous sur un bateau 

en Guinée Bissau 

Activités à venir 
• Réunion Nationale de 

l’ACA, Bénin, 13 septembre 

2006 

• Salon International de 

l’Agro-alimentaire à Paris 

(SIAL) 22 – 26 octobre 2006. 

Communiqués 

• L’USAID a signé un 

Protocole d’accord (MOU) et 

confirmé son engagement 

dans le secteur du cajou 

• Le Mali, le Ghana, le 

Sénégal et la Guinée Bissau 

élaborent chacun une étude 

détaillée du secteur du cajou 

Objectifs de l’ACA 
• Accroître le revenu des 

producteurs de cajou 

• Créer l’emploi dans l’industrie 

nationale de transformation 

du cajou 

• Augmenter les ventes à 

l’exportation et la croissance 

économique 

L’approche de ACA 
• Augmenter le flux du 

financement en direction du 

secteur africain des cajous. 

• Promouvoir un échange 

d’information et une synergie 

entre les membres. 

• Encourager les connaissances 

et les capacités. 

• Contribuer a l’accroissement 

de la compétitivité. 

• Représenter et promouvoir le 

cajou africain sur le marché 

mondial. 

Pour plus de renseignements, 
veuillez contacter  le Secrétariat de  
l’ACA:  CIILA DE COCK 
WEST AFRICA TRADE HUB  
C/O USAID, P.O. BOX 1630, 
ACCRA, GHANA 
TEL : +233 (0) 21 781 608 
CDECOCK@WATRADEHUB.COM 
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African Cashew Alliance (ACA) 
Alliance Africaine pour les Noix de Cajous  

La première réunion de 
l’ACA au niveau national 
se tiendra le 13 septembre 
à Cotonou. Comme dans la 
plupart des pays ouest africains, 
la dernière saison de cajous a 
révélé de réels défis dans 
l’organisation des exportations 
dans le secteur. Nous discuterons 
de ce sujet ainsi que du 
financement de la production et 
de la transformation des cajous. 

L’étude du Sénégal sur la 
chaîne de valeur du cajou 
L’on estime que le Sénégal a une 
production de cajous comprise entre 
10.000-15.000 tonnes (surtout dans 
la partie méridionale du pays). 
« SAGIC », le Programme pour la 
croissance économique de l’USAID, 
un partenaire de l’ACA élabore en 
ce moment la chaîne de valeur du 
cajou qui se concentrera sur une 
meilleure organisation du secteur et 
l’amélioration de la qualité des noix 
brutes. Cette étude aidera à 
identifier les priorités dans tout le 
pays. 

Une nouvelle usine de transformation des cajous 
s’ouvre au Bénin L’Afokantan Benin Cashew SA commencera à 
transformer les cajous béninois ce mois de septembre. C’est le premier 
grand projet privé dans le domaine des noix de cajous dans le pays, 
depuis les 3 dernières décennies. 
M. Abou Bakr Adjibade, directeur et actionnaire de l’entreprise, a 
travaillé très dur pour lancer cette usine destinée à traiter les cajous. 
Le Bénin, qui a une production de plus en plus importante de cajous 
connaît aussi une importante transformation de cajous. Cette initiative 
commencée avec l’aide de PSOM, un programme d’investissement du 
gouvernement hollandais permettra la mise un place future d’un plus 
grand nombre d’usines par d’autres parties intéressées au Bénin, 
créant de nombreux emplois, un milieu économique plus favorable et 
une plus grande valeur des cajous à l’exportation. En outre, les 
retombées prévues devraient permettre aux producteurs d’avoir, 
dans les années à venir, un meilleur chiffre d’affaires et un meilleur 
appui à la production. Afocantan a pour objectif de transformer 
1500 à 2000 tonnes de noix de cajous en amandes de cajous de 
haute qualité pour le marché international ainsi que pour le marché 
local sous la marque : Pride of Africa, Benin! (Fierté de l’Afrique, 
Bénin !) 
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